
UNE ZONE DU CERVEAU QUI SERAIT LA PORTE DE LA
CONSCIENCE

Et si la conscience — cette capacité mystérieuse à ressentir, à penser, à être — avait un
siège physique dans votre cerveau ? Une zone précise, identifiable, qui ferait le lien entre
le monde extérieur et votre vie intérieure la plus profonde ? Les neurosciences modernes
commencent à esquisser une réponse fascinante — et elle nous rapproche, étonnamment,
de ce que les thérapeutes de l'inconscient pressentent depuis longtemps.

1. Le claustrum : la structure la plus mystérieuse du cerveau

Le claustrum est une mince couche de substance grise nichée profondément dans le
cerveau, entre le cortex insulaire et les ganglions de la base. Pendant des décennies, il a
été ignoré par la science — trop petit, trop inaccessible, trop énigmatique. C'est Francis
Crick, co-découvreur de la structure de l'ADN, qui remet le claustrum au centre du débat
sur la conscience dans les années 2000. Avec son collègue Christof Koch, il émet
l'hypothèse que le claustrum pourrait agir comme un chef d'orchestre de la conscience :
une zone qui intègrerait et synchroniserait les informations provenant de toutes les
régions du cerveau pour créer l'expérience unifiée que nous appelons la conscience.

" Le claustrum reçoit des connexions de presque toutes les aires corticales et leur renvoie
des projections. Il est idéalement positionné pour jouer un rôle d'intégration globale. "

� Le saviez-vous ?

Une stimulation électrique du claustrum chez une patiente épileptique a
immédiatement suspendu sa conscience — elle a cessé de répondre, son regard est
devenu fixe — puis elle est revenue à elle dès l'arrêt de la stimulation. C'est l'une des
rares démonstrations expérimentales d'un lien direct entre une structure cérébrale et
la conscience.

2. Le thalamus : le portier de nos perceptions

Le claustrum n'est pas seul dans cette aventure. Le thalamus — structure ovoïde au centre
du cerveau — est souvent décrit comme le grand relayeur sensoriel : il filtre et dirige vers
le cortex la quasi-totalité des informations sensorielles (vision, ouïe, toucher, goût). Mais
son rôle va bien au-delà du simple tri.



Des recherches récentes montrent que le thalamus joue un rôle actif dans l'éveil de la
conscience et dans la distinction entre sommeil et veille, entre état conscient et états
modifiés. Certains chercheurs considèrent même que c'est au niveau du
thalamo-cortical — la boucle entre thalamus et cortex — que se joue l'essentiel du
phénomène conscient. Altérez cette boucle (anesthésie, coma, méditation profonde) et la
conscience vacille.

" La conscience n'est pas une chose. C'est un processus — un dialogue permanent entre des
structures cérébrales qui s'interrogent mutuellement. "

3. Neurones géants et réseaux de conscience

En 2019, le projet Allen Brain a permis de cartographier des neurones géants qui
s'enroulent autour de la totalité du cerveau, émergeant du claustrum. Ces neurones —
parmi les plus longs jamais observés chez le mammifère — semblent traverser et
connecter des aires cérébrales très éloignées les unes des autres.

Cette architecture unique suggère que le claustrum ne traite pas une information
localement, mais qu'il coordonne l'ensemble — comme un chef d'orchestre qui entendrait
tous les musiciens en même temps et harmoniserait leur jeu. Selon la Théorie de
l'Information Intégrée (IIT) de Giulio Tononi, plus une structure intègre d'informations
provenant de sources diverses, plus elle contribue à la richesse de l'expérience
consciente.

� Théorie de l'Information Intégrée (IIT)

Développée par Giulio Tononi, l'IIT propose que la conscience est proportionnelle à la
quantité d'information qu'un système intègre au-delà de la somme de ses parties. Le
coefficient Phi (�) mesure cette intégration. Plus � est élevé, plus le système est
conscient. Le claustrum présente une architecture idéale pour maximiser ce
coefficient.

4. Conscience et inconscient : deux faces d'un même cerveau

Ce que la neuroscience commence à cartographier, la psychologie des profondeurs
l'avait pressenti autrement. Sigmund Freud proposait que la conscience n'était que la
surface émergée d'un iceberg — l'inconscient, vaste et invisible, gouvernant la majeure
partie de nos comportements, émotions et décisions.

Carl Gustav Jung allait plus loin encore, en distinguant l'inconscient personnel
(refoulements individuels) et l'inconscient collectif (mémoire symbolique partagée par
l'espèce humaine). Si le claustrum est bien la porte de la conscience, alors tout ce qui se



passe en-deçà de ce seuil — les rêves, les automatismes, les émotions enfouies, les
mémoires cellulaires — appartient au vaste territoire de l'inconscient.

Travailler avec l'inconscient, c'est précisément apprendre à dialoguer avec ce qui
échappe à la conscience ordinaire. Et paradoxalement, c'est souvent là, dans ce qui n'est
pas vu, que se trouvent les clés des transformations les plus profondes.

" La conscience est l'île. L'inconscient est l'océan. Ce qui nous gouverne vraiment vient des
profondeurs. "

5. Ce que cela change pour vous, concrètement

Comprendre que la conscience a des bases neurobiologiques ne la rend pas moins
mystérieuse — cela la rend plus accessible. Voici ce que ces découvertes nous invitent à
explorer :

• Votre conscience est plastique. Le cerveau se reconfigure tout au long de la vie. Les
expériences, les émotions, les thérapies modifient réellement les connexions neuronales.

• L'inconscient n'est pas une zone d'ombre. C'est une intelligence de traitement plus
rapide et plus vaste que la conscience — elle mérite d'être écoutée, pas combattue.

• Les états modifiés ont un sens. Méditation, rêve, hypnose, états dissociatifs : ils
correspondent à des modifications réelles des réseaux thalamo-corticaux.

• Le travail sur soi a une réalité biologique. Changer ses patterns inconscients, c'est
littéralement reconfigurer les circuits qui filtrent votre réalité.

• Vous n'êtes pas vos pensées conscientes. La majeure partie du traitement cérébral se
fait hors champ — et c'est là que résident vos ressources les plus profondes.

� Maillage interne — Articles liés

� Et si l'Univers était conscient ? —
mon-inconscient.fr/fr/post/articles/et-si-l-univers-etait-conscient

� L'inconscient, cet autre qui vit en nous —
mon-inconscient.fr/fr/post/articles/l-inconscient-cet-autre-qui-vit-en-nous

� Y aurait-il un univers miroir ? — mon-inconscient.fr/fr/post/articles/y-aurait-il-un-univers-mir
oir-de-l-autre-cote-du-big-bang

� Découvrir mes accompagnements — mon-inconscient.fr/fr/page/mes-accompagnements

Vous souhaitez explorer votre propre conscience ?

Découvrez comment je travaille :



https://mon-inconscient.fr/fr/page/mes-accompagnements


